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Résumé
L’étude spatiale du zooplancton dans le golfe de Gabès pendant une campagne estivale en Juillet 2005, a montré qu’à côté des copépodes
qui sont dominants et représentant 86% du zooplancton total, les ciliés composés essentiellement par les tintinnides des eaux côtières
marines sont peu abondants et constituant 1% du zooplancton total. Ces tintinnides de grande taille sont représentés essentiellement par 7
espèces. Leurs densités peuvent atteindre dans certaines stations 8.8 ·104 ind.m−3. Une relation trophique manifestée par un broutage du
phytoplancton par les tintinnides pourrait exister dans le golfe de Gabès pendant la saison estivale.
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Introduction
Les tintinnides sont des Oligotriches planctoniques de 20 à 200 µm qui
constituent un lien trophique entre le compartiment microbien et méta-
zoaire [1]. Ce sont des importants brouteurs et jouent un rôle fonctionnel
dans la chaîne trophique marine [2]. Ils constituent le majeur composé du
microzooplancton dans les environnements marins [3]. A fin de dégager la
relation trophique entre les tintinnides avec d’autres communautés planc-
toniques, nous avons étudié la répartition spatiale du phytoplancton et des
copépodes des tintinnides.

Matériel & Méthodes
Durant une campagne estivale (Juillet 2005), 33 stations côtières et néri-
tiques ont été prospectées au niveau du golfe de Gabès (Figure 1A) afin
d’étudier le peuplement zooplanctonique et phytoplanctonique. La récolte
du zooplancton a été effectuée à l’aide d’un bongo de 100 µm de porosité
et le comptage a été fait à l’aide d’une cuve de Dollfus sous une loupe
binoculaire. La récolte du phytoplancton a été réalisée par un dispositif
de CTD. La composition phytoplanctonique a été estimée par microscope
inversé [4].

Fig. 1. Station d’échantillonnages (A) et distribution spatiale de protozoo-
plancton dans le golfe de Gabès (B).

Résultats & discussion
L’étude qualitative et quantitative du zooplancton dans les différentes
stations du golfe de Gabès, a montré que les copépodes constituent le
groupe le plus dominant avec une moyenne de 86%. Les tintinnides (1%
du zooplancton total) sont composés par 7 espèces à savoir Codonel-
lopsis morchella, Tintinnopsis sp1, Tintinnopsis sp2, Tintinnidium sp,
Brandtiella palliata, Laackmanniella naviculaefera et Rhabdonella sp.
Ces espèces se caractérisent par une taille variant entre 131 et 405 µm
et une abondance pouvant atteindre 8.8 ·104 ind.m−3. La répartition
spatiale des tintinnides a montré la présence de 3 foyers de concentra-
tions dont 2 sont situés au niveau de l’isobathe de 50 m et le troisième
à l’intérieur du golfe (<50 m) (Figure 1B). Les tintinnides peuvent con-
sommées les diatomées et les dinoflagellés [5]. La fluctuation relative de
l’abondance des tintinnides est liée à la densité du phytoplancton [6]. En
effet, le maximum d’abondance des tintinnides coïncide avec le maximum
de concentrations du phytoplancton [7]. Les tintinnides constituent une
nourriture importante pour les crustacés tels que les copépodes [8]. Une
corrélation positive a été détectée entre l’abondance des copépodes totaux
et des tintinnides (r2 = 0.563, p <0.005) qui est due probablement au
broutage des tintinnides par les copépodes [9]. L’étude de la répartition
spatiale, a montré que les fortes densités de copépodes correspondent à de
faibles abondances des tintinnides.
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